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Le professeur Craig—Mon attention a été appelée, pour la première j 
sur cette maladie, par M. Dunlop. Elle a affecte d une façon très sérieuse pareeque, pi
framboises Caroline, une variété jaune. Comme la décrit M. lisher, le ayons ; j’ai essay
ride peu après qu il s’est formé, et avec le fruit, une petite partie de la tije^tmlrais pouvoir 
le porte devient noire. J’ai examiné ce cas, et j ai envoyé des spécimensa Hiles semblent perc 
mycologistes des Etats-Unis et d ailleurs, mais je n ai pu obtenir
éclaircissement à ce sujet. Nous avons fait des expériences en pratiq* ^ professeur Crc 
l’arrosage chimique sur des plants à Ottawa. Cette maladie y existait a*1**. vous trouvere 
Caroline et un peu sur la Marlboro. Mais elle a disparu et on ne l’a pasrH«,|le 1U1 disparaitr
depuis ce temps là. H*r “ P"ntemPfl.

r ‘ ^applications avai

11. Pattison—La <

Le président, M. £

M. Pattison—Il

M. Shepherd—Attribuez-vous cela à l’arrosage chimique ?

tout simplement disparu et n'aLe professeur Craig—Non, elle 
reparu. Je ne puis apporter aucune lumière sur la question. Si quelques*M. Pattison—Non 
de vous ont des plantations qui soient sérieusement affectées par cette milMéte la pousse des b 
le meilleur remède probablement serait de faire disparaître ces plants et H obtenu les meill 
avoir de nouveaux frais et sains. que temps avant d 

tun très belle fran
Le secrétaire, M. Dunlop—Ce n’est pas seulement la Caroline, mais eJ 

la Brandywine que je n’ai pu cultiver à cause de la rouille. Elle a aussi ad 
la Marlboro pendant une ou deux saisons, mais très faiblement. Jusqu’à pi 
la Cuthbert semble en être presque complètement exempte. Il me reste quel 
spécimens de Carolines, et d’année en année, elles sont affectées de la A 
manière, et pratiquement je n’ai pas de fruit. |

L’hon. M. Fisher—Je n’ai pas de Carolines. La plus grande parti 
miennes sont des Cuthberts. Les autres variétés sont aussi affectées.

Le président, M. J 
per, comme primeur 
|e. C’est une varii 
i qualité. Pour fai 
s les variétés jaune! 
en Queen. Je n’ai

Est

M. Shepherd—Mon expérience est exactement celle de M. Fisher. Hj Shepherd pronos 
Carolines sont fortement atteintes; tellement quelles ne donnent pas le* 1 1
de la récolte qu’elles donnaient. C’est, un très beau framboisier, dont le f*)ae les membres di 
très bon goût, et qui est très prolifique. Je ne le, cultive que pour notrela possibilité de 
domestique. Je n’ai jamais vu les autres variétés affectées—la Cuthbert *ge).
Marlboro h résolution est ad

M. Jack—Cultivez-vous la Marlboro pour votre usage domestique ?

M. Shepherd— Je les cultive toutes pour l’usage domestique. J’ai uni 
nombre de jeunes amis, et ils me suivent de très près durant la saison de»! 
boises. Si vous voulez savoir où sont les meilleures pommes de votre vW Chapais propose, i 
vos jeunes amis vous montreront où elles se trouvent. Je possède un arH)„e |g ç j. , 
pelé le “ Early Joe” dont les pommes, comme fruits de dessert, passent po»,, gojt. Z1"®
les meilleures du monde, au point de vue de la saveur. Je ne crois pu*ion dg ^ ‘ a
jamais goûté une pomme qui ait ce goût là. Je n’en ai qu’un arbre vàje»fr iVxécution d ° 
d’en avoir plus, mais il est réellement difficile de conserver beaucoup ■ 
pommes, les enfants les aiment tant. ^solution adoptée.
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